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Le choix de l’excellence pour
la gestion de votre patrimoine

Le service Premium de la Banque Cantonale du Valais

La gestion de fortune consti-
tue l’un des trois domaines de
compétences qui font le succès
de la Banque Cantonale du Valais
(BCVs), aux côtés du service
aux entreprises et de la banque
de détail. Grâce à son position-
nement unique en Valais, la
BCVs est le partenaire idéal
dans un environnement très
concurrentiel.

Fort développement
de la gestion de fortune
Les avoirs sous gestion de la
clientèle private banking at-
teignent 9,3 milliards de francs
fin 2016, dont 8,1 milliards en
dépôts-titres. Les opérations
de commissions et de négoce
connaissent une croissance im-
portante et sont l’un des piliers
qui contribuent aux très bons
résultats de la BCVs.

Compétence, disponibilité
et proximité
Pour qui souhaite recourir à un
professionnel pour la gestion
de son patrimoine, la confiance
est certainement le critère fon-
damental.

Celle-ci se forge avant tout
par l’écoute des besoins, la
qualité du conseil et par un
haut niveau de professionna-

lisme. A la Banque Cantonale
du Valais, 60 collaboratrices
et collaborateurs sont dédiés à
la gestion patrimoniale, dont

26 gestionnaires de fortune ex-
périmentés répartis dans toutes
les régions du Valais.

Un service Premium dédié à
la gestion de votre patrimoine
Dirigés par Nicolas Debons,
Directeur général et placés sous

la conduite opérationnelle des
responsables régionaux, six de
ces spécialistes constituent de-
puis le 1er janvier 2015 le ser-

vice Premium, que la BCVs met
à disposition de sa clientèle dé-
sireuse de valoriser activement,
de manière personnalisée, tout
ou partie de son patrimoine fi-
nancier.

La grande disponibilité de ces
conseillers spécialisés, ainsi
que la mise à disposition d’un
Family Officer et d’un support
performant, permettent de dé-
velopper, avec chaque client et
sa famille, une relation person-
nelle privilégiée.

La création de ce service
témoigne de la volonté de la
Banque Cantonale du Valais
de se positionner comme un
acteur incontournable de la
gestion de fortune, qui consti-
tue l’une de ses activités à la
plus forte valeur ajoutée.

Vous trouverez de plus amples
informations sur le site Internet
https://www.bcvs.ch/fr/clientele-
private-banking.html

Le service Premium de la BCVs (de gauche à droite): Carole Théoduloz, collaboratrice private banking, Eric Mounir, fondé de pouvoir auprès
de la région de Sierre, Patrice Scilipoti, sous-directeur auprès de la région de Sierre, André Grand, sous-directeur auprès de la région de Sion,
Damien Oberholzer, sous-directeur auprès de la région de Monthey, Olivier Baudat, sous-directeur auprès de la région de Martigny,
Didier Teysseire, sous-directeur pour la région du Haut-Valais et Christel Duay, collaboratrice private banking.
Manque sur la photo: Catherine Mettan, Family Officer

E
ntrée en vigueur de la 

taxe au sac oblige, les 

communes du Valais 

romand doivent ou ont 

déjà pris des mesures d’accom-

pagnement concrètes. Hier 

soir, la Municipalité de Marti-

gny a ainsi présenté à la popu-

lation une grande nouveauté 

au niveau du Valais romand, 

un écopoint mobile. «Il s’agit 

d’une mini déchetterie, amé-

nagée sur une remorque, qui 

se déplacera chaque jour d’un 

quartier à l’autre», annonce 

René Quiros, municipal chargé 

de l’environnement. 

Plusieurs solutions ont été ana-

lysées par la Municipalité 

avant que le choix ne se porte 

sur ce système inédit. «Il existe 

des projets similaires en Suisse 

allemande, mais aucun dans le 

Valais romand, affirme René 

Quiros. Mais si nous l’avons 

choisi, c’est avant tout parce 

qu’il ne présente que des avan-

tages.» Cet écopoint est ainsi 

peu bruyant, modulable, adap-

table, mobile et en perma-

nence sous surveillance puis-

qu’une ou deux personnes 

seront toujours présentes pour 

accueillir les gens et les aider à 

trier leurs déchets. «L’objectif 

est vraiment d’inciter la popu-

lation à trier encore mieux les 

déchets. Elle constatera en-

suite que le principe de la taxe 

au sac ne sera pas plus coûteux 

que dans le système actuel.» 

On ajoutera que l’écopoint mo-

bile, préféré à d’autres infra-

structures comme les éco-

points fixes ou les moloks, se 

veut une mesure complémen-

taire. Martigny dispose de la 

déchetterie du Verney, alors 

que tant le ramassage des sacs 

à ordures que celui du papier 

demeurera en vigueur. 

Développé par la société Favre 

Transports, le prototype d’éco-

point mobile de Martigny, ré-

servé aux petits volumes, pour-

ra récolter une quinzaine de 

familles de déchets différents. 

On citera notamment les lavu-

res (restes de tables), le verre 

trié par couleur, le pet, les tex-

tiles, les petits déchets en bois, 

les capsules, les piles, les médi-

caments, les toxiques, le pa-

pier, les ampoules, les huiles 

minérales et végétales, l’alu et 

le fer-blanc.

Un écopoint 
mobile inédit

Dès le 1er janvier, la population pourra  
trier ses déchets dans une mini déchetterie. 
PAR OLIVIER.RAUSIS@LENOUVELLISTE.CH

MARTIGNY

Dès le début janvier 2018, l’écopoint mobile de Martigny sera présent dans les quartiers. LE NOUVELLISTE

L’objectif est d’inciter 
la population à trier encore 

mieux les déchets”  
RENÉ QUIROS 

MUNICIPAL DE MARTIGNY 
CHARGÉ DE L’ENVIRONNEMENT

PUBLICITÉ

CHAQUE 
JOUR DANS 
UN 
QUARTIER 
DIFFÉRENT 
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de Rome 

 
mercredi 
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Neuvilles 

 
jeudi 

Le Guercet 

 
vendredi 

Chemin 
du Milieu 
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